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Propositions de TFE et de stages

Année académique 2007-2008
1. Mise en élevage d’un ver-de-terre indigène Lampito mauritii en sol sablonneux dans la région centrale du Vietnam 

Ce mémoire se déroulera à Hué (Vietnam)

5 mois (du 25 février au 30 juin 2008)

Caractéristiques du travail :

Travail de terrain, contact avec la population local, approche intégrée et multidisciplinaire (zoologie, zootechnie, économie, pédologie), vie en milieu rural de l’Asie du Sud-Est

Contexte du travail :

Depuis trois ans, la lombriculture basée sur l’élevage de Perionyx excavatus, se développe dans cette région en complément de l’élevage de porcs, de chèvres et de bovins. Les vers de terre sont utilisés comme nourriture pour les volailles et le lombricompost est dispersé sur le sol des zones cultivées.

Le sol sableux ne convient pas au développement des Annélidés. Au cours de notre projet CUD en collaboration avec l’UCL et l’Université d’Agriculture d’Hué, nous avons mis en évidence la présence d’une espèce indigène de vers de terre, Lampito mauritii,  à proximité des fermes et capable de se développer dans ce milieu édaphique sablonneux.

Objectif du travail: 

Etudier la possibilité d’élever un ver de terre dans la zone côtière sablonneuse de Hué afin d’améliorer la fertilité du sol et la nutrition des volailles.

Dans le village de Vinh Phu, il s’agit de réaliser deux approches :

a) un relevé des populations de Lampito mauritii en utilisant la méthode de « transect » dans 9 exploitations agricoles (porcs, bovins chèvres) et évaluer les densités en fonction de la profondeur, de la teneur en matière organique, de l’humidité et de l’ensoleillement.

b) Une mise en place d’une expérimentation à la ferme concernant l’élevage de Lampito mauritii

Promoteurs : Professeurs Eric Haubruge (FUSAGX), Tu Pham Khanh (UAH) et Joseph Dufey (UCL)

Informations pratiques :

a) Le logement et la nourriture sont à votre charge (environ 12 à 15 euro par jour, tout compris)

b) Possibilité d’obtenir une bourse de voyage auprès de la CUD si vous avez obtenu au minimum une distinction en 1ère Master.

c) Les déplacements et l’encadrement (traducteur,…) sont pris en charge par l’université d’Agriculture d’Hué

d) Le travail se fera en en même temps que celui-ci d’un étudiant vietnamien. Certaines expériences se feront ensemble.

Personne de contact : Haubruge Eric (081/62.22.87 –haubruge.e@fsagx.ac.be)
2. Induction de la ponte chez le syrphe prédateur Episyrphus balteatus à l’aide de sémiochimiques
Mots-clés : écologie chimique, relations tritrophiques, syrphes, pucerons, sémiochimiques
Descriptif du projet : Le syrphe ceinturé Episyrphus balteatus est un prédateur efficace des pucerons de par le régime aphidiphage de ses larves. Dans les nombreuses expérimentations entreprises à l’Unité d’Entomologie fonctionnelle et évolutive de la FuSaGx, il a été démontré que la présence de pucerons est essentielle à l’induction de la ponte chez le syrphe Episyrphus balteatus. De récentes études électroantennographiques ont permis d’identifier les molécules d’origines aphidiennes et végétales perçues par le syrphe et que ce prédateur utiliserait potentiellement pour s’orienter vers une plante hôte et y déposer ses œufs. Quel(s) est (sont) le(s) messager(s) chimique(s) que le syrphe utilise pour s’orienter vers une plante infestée de pucerons pour y pondre ses œufs ? Est-il possible de substituer la présence de pucerons par les signaux chimiques émis par ceux-ci et leur plante hôte et qui sont utilisés par le syrphe pour s’orienter ? 

Techniques et méthodes : Analyses comportementales (olfactomètres, cages) ; Méthodes de piégeages de molécules volatiles ; Techniques d’analyse par chromatographie ; Mise en pratique des résultats en champs
Durée : Ce projet peut convenir aussi bien pour un TFE que pour un stage, le type d’expériences à réaliser sera adapté selon le temps dont l’étudiant dispose.

Personne de contact : François Verheggen (081/62.22.80 – verheggen.f@fsagx.ac.be)  

3. Emission du (E)-beta-farnesene - phéromone d’alarme des pucerons – lors d’attaque par différents ennemis naturels et implication sur le comportement des pucerons voisins
Mots-clés : écologie chimique, phéromone d’alarme, pucerons.

Descriptif du projet : Le (E)-beta-farnesene (EBF) est la phéromone d’alarme de la plupart des espèces de pucerons. Cette molécule volatile est produite par les individus en situation de stress telle que l’attaque par des prédateurs et/ou parasitoïdes et à pour but de provoquer la dispersion des individus présents à proximité de l’attaque. Alors que les prédateurs attrapent leur proie afin de la dévorer, les parasitoïdes injecte à l’intérieur de leur hôte un œuf. Le puceron ainsi parasité ne subit dès lors pas les mêmes dégâts physiques que lors d’une attaque par un prédateur, et n’est dès lors pas susceptible d’émettre la même quantité de phéromone d’alarme, puisque sa vie n’est pas mise (directement) en danger. Si la quantité de EBF émise est inférieure dans le cas d’un puceron attaqué par un parasitoïde, ce dernier possède un avantage écologique certain, puisque les autres hôtes potentiels restent à proximité. Ce travail aurait donc pour objectif de quantifier les émissions d’EBF par des pucerons attaqués par différents ennemis naturels, et d’observer les comportements des pucerons voisins, afin d’aider à déterminer quelle méthode d’attaque (prédateur ou parasitoïde) serait la plus efficace.

Techniques et méthodes : Méthodes de piégeages de molécules volatiles ; Techniques d’analyse par chromatographie ; Analyses comportementales (olfactomètres).

Durée : Ce projet peut convenir aussi bien pour un TFE que pour un stage, le type d’expériences à réaliser sera adapté selon le temps dont l’étudiant dispose.

Personne de contact : François Verheggen (081/62.22.80 – verheggen.f@fsagx.ac.be)  

4. Rôle du (E)-β-farnesene sur le comportement de recherche et de ponte de parasitoïdes des pucerons
Mots-clés : écologie chimique, phéromone d’alarme, pucerons parasités
Descriptif du projet : Le (E)-β-farnesene (EBF) est le composant principal de la phéromone d’alarme de la majorité des espèces de pucerons. Il est émis en cas de stress ou d’attaque par un prédateur, afin de signaler la présence du danger et pour provoquer la fuite des congénères. Ce sesquiterpene a été démontré comme jouant un rôle de kairomone vis-à-vis de nombreux prédateurs et parasitoïdes de pucerons, permettant à ces derniers de s’orienter vers les plantes infestées de proies/hôtes. Lors d’études antérieures, l’émission en EBF fut étudiée chez les pucerons parasités. Les résultats obtenus ont démontré que ces derniers émettaient moins de phéromone d’alarme que leurs congénères sains. La présente étude aurait pour but d’étudier la perception de l’EBF par deux parasitoïdes : Aphidius ervi et Aphidius rropalosiphi, et d’étudier son rôle sur leur comportement de recherche d’hôtes. Le rôle du EBF sera mis en relation avec l’état parasité ou non des pucerons, et une discussion autour des compétitions intra-guilde pourra être entreprise. 

Techniques et méthodes : Analyses comportementales (olfactomètres). Électroantennographie (EAG) 
Durée : Ce projet peut convenir aussi bien pour un TFE que pour un stage, le type d’expériences à réaliser sera adapté selon le temps dont l’étudiant dispose.

Personne de contact : François Verheggen (081/62.22.80 – verheggen.f@fsagx.ac.be)  

5. Étude de la composition de la phéromone sexuelle des bourdons et identification des constituants pourvu d’activité biologique
Mots-clés : Bourdons, phéromone sexuelle, activité biologique

Descriptif du projet : Les reines des bourdons reconnaissent les mâles conspécifiques par les sécrétions des glandes labiales céphaliques GLC. La composition du bouquet phéromonal contenu dans ces GLC est étudié depuis peu conjointement entre l’Université Mons-Hainaut et la Faculté des Sciences agronomiques de Gembloux. La caractérisation de ce bouquet phéromonal nécessite des études approfondies qui permettront de mieux identifier et quantifier les composés chimiques qui le composent. Il est également fréquent de constater dans la Classe des Insectes que tous les composants d’une sécrétion n’ont pas une activité biologique sur le comportement des individus sécréteurs et receveurs. L’objectif du présent travail serait de mettre en évidence, par le biais de techniques électrophysiologiques et comportementales, les composants de la phéromone sexuelle mâle qui ont une activité biologique sur les reines des bourdons. 
Techniques et méthodes : Électroantennographie (EAG), Couplage électroantennographie-Chromatographie (GC-EAD), prélèvements d’odeur, analyse comportementale
Durée : Ce projet peut convenir aussi bien pour un TFE que pour un stage, le type d’expériences à réaliser sera adapté selon le temps dont l’étudiant dispose.

Personne de contact : François Verheggen (081/62.22.80 – verheggen.f@fsagx.ac.be)  

6. Étude approfondie de la phéromone d’agrégation de la coccinelle asiatique, Harmonia axyridis PALLAS, 
Mots-clés : coccinelle asiatique, phéromone d’agrégation, lutte intégrée

Descriptif du projet : Harmonia axyridis est une coccinelle invasive introduite en Europe il y a quelques années afin de lutter contre les pucerons. Actuellement, elle représente une gêne pour (1) les écologistes qui voient nos coccinelles indigènes disparaître au profit de cette espèce invasive et (2) pour l’Homme car elle passe l’hiver dans les habitations. Le (-)-(-caryophyllène est une molécule volatile émise par les coccinelles asiatiques femelles durant les conditions hivernales. Lors d’expérimentations passées, nous avons démontré que le (-)-(-caryophyllène était perçu par les antennes d’H. axyridis mâles et femelles et qu’il provoquait leur agrégation lors d’analyses comportementales. Le (-)-(-caryophyllène agirait dès lors comme une phéromone d’agrégation. Cependant, afin de clamer cette découverte et de prétendre à l’utilisation de ce sémiochimique dans les stratégies d’attraction et de répulsion ayant pour but l’utilisation de H. axyridis comme agent de contrôle biologique sur les sites infestés de pucerons, ou pour contrôler les nuisances qu’elle provoque dans les bâtiments, des expérimentations de laboratoire et en champs doivent encore être menées.
Techniques et méthodes : Analyse comportementale en laboratoire et en champs, électroantennographie (EAG), couplage électroantennographie-chromatographie (GC-EAD), prélèvements d’odeur.
Durée : Ce projet peut convenir aussi bien pour un TFE que pour un stage, le type d’expériences à réaliser sera adapté selon le temps dont l’étudiant dispose.

Personne de contact : François Verheggen (081/62.22.80 – verheggen.f@fsagx.ac.be)  

7. Étude de la compétition intra guilde entre prédateurs et parasitoïdes de pucerons 
Mots-clés : parasitoïdes, prédateurs, pucerons, compétition intra guilde

Descriptif du projet : Les pucerons sont attaqués par différents prédateurs et parasitoïdes qui entrent en compétition et qui sont alors sujet à de la prédation intraguild : les prédateurs s’attquent alors les uns aux autres. Le but de ce mémoire est d'analyser les interactions intraguildes et déterminer leurs effets sur le mortalité des ravageurs, les pucerons. Un super-prédateur, la coccinelle asiatique Harmonia axyridis sera plus particulièrement étudiée vis-à-vis des relations qu’elle entretient avec les autres prédateurs et parasitoïdes attaquant le puceron de céréale Sitobion avenae. Les expérimentations de laboratoire et de terrain (champs) permettront de completer les informations que nous possédons déjà sur le sujet à savoir :

1/ Les prédateurs (syrphe (Episyrphus balteaus), coccinelle (Adalia bipunctata), chrysope (Chrysoperla carnea) et parasitoïdes (Aphidius rhopalosiphi) de pucerons sont attirés par la phéromone d’alarme produite par les pucerons (phéromones que les pucerons émettent quand ils se sentent en danger)

2/ Les prédateurs testés mangent moins de pucerons parasités que de pucerons sains

3/ La présence d'un autre prédateur (de même espèce ou d'espèce différente) stimule la consommation de pucerons par les prédateurs.

4/ Les larves de syrphes sont mangées par les larves de coccinelle (A. bipunctata) quand elles sont en présence.

5/ La présence simultanée d'un prédateur et d'un parasitoïde a un effet additif sur la mortalité des pucerons mais la présence du parasitoïde ne stimule pas la consommation de pucerons par les prédateurs.

Techniques et méthodes : Analyse comportementale en laboratoire et en champs, électroantennographie (EAG), 

Durée : Ce projet peut convenir aussi bien pour un TFE que pour un stage, le type d’expériences à réaliser sera adapté selon le temps dont l’étudiant dispose.

Personne de contact : François Verheggen (081/62.22.80 – verheggen.f@fsagx.ac.be)  

8. Induction artificielle de l’oviposition (ponte) du chrysope Chrysopa carnea à l’aide de sémiochimiques et de miellat (naturel ou artificiel)
Mots-clés : écologie chimique, relation tritrophique, chrysopes, pucerons, sémiochimiques, miellat, dispositif de lutte biologique.

Descriptif du projet : Le chrysope Chrysopa carnea est un prédateur aphidiphage efficace au stade larvaire. En vue d’une production en masse peu onéreuse de cet auxiliaire, le présent travail envisage l’induction artificielle de l’oviposition des chrysopes en utilisant des sémiochimiques et du miellat naturel ou artificiel (excrétion sucrée et riche en acides aminés des aphidiens). Il est reconnu que les chrysopes perçoivent la majorité des composés volatils d’origine végétale et aphidienne, et que le miellat agit comme une kairomone pour de nombreux prédateurs et parasitoïdes (études électroantennographiques, tests olfactométriques, …). Ainsi, ces molécules volatiles et le miellat peuvent contribuer à orienter les auxiliaires dans un environnement infesté de pucerons, mais aussi à en stimuler la ponte.

Comme de récentes expérimentations menées sur le prédateur aphidiphage Episyrphus balteatus (Unité d’Entomologie fonctionnelle et évolutive de la Fusagx) ont permis d’en induire artificiellement l’oviposition et même d’élaborer un système de lutte biologique applicable au champ, l’objectif majeure de cette recherche est d’adapter ces résultats aux chrysopes. Quel(s) est (sont) le(s) sémiochimique(s) que le chrysope utilise pour s’orienter vers une plante infestée de pucerons afin d’y déposer ses œufs ? Serait-il possible d’éliminer à la fois les pucerons et leurs plantes-hôtes pour simplifier la production en masse des chrysopes ?
Techniques et méthodes : Analyses comportementales (olfactomètres, cages) ; Tests d’oviposition ; Mise en pratique et essais au champ

Durée : Ce projet peut convenir aussi bien pour un TFE que pour un stage, le type d’expériences à réaliser sera adapté selon le temps dont l’étudiant dispose.

Personne de contact : LEROY Pascal (081/62.22.81 - leroy.p@fsagx.ac.be)

9. Identification d’éliciteurs de défense végétale dans les sécrétions orales des ravageurs: comparaisons des modèles pucerons et chenilles

Collaboration avec l’Université de PennState, USA (Prof G. Felton) et  l’Université de Newcastle – UK ( Prof A. Gatehouse & Dr N. Ferry)  

Descriptif du projet : Si les insectes phytophages consomment la plante hôte et ingère du matériel végétal lors de leur alimentation, ils déposent également certaines sécrétions orales sur les tissus végétaux. En réponse aux attaques et au contact de ces substances produites par ces ravageurs, les plantes développent une large gamme de mécanismes de défenses directes et indirectes. De plus, suivant le comportement alimentaire des ravageurs, piqueur - suceur ou broyeur, la composition et la localisation de ces salives et/ou régurgitats diffèrent. Afin d’identifier les substances induisant la production de molécules défensives chez les Brassicaceae (Arabidopsis thaliana) et les Solanaceae, les salives et régurgitats des pucerons et chenilles seront récoltés, caractérisées suivant des approches génomique et protéomique afin d’identifier leurs spécificité notamment en terme de composition protéinique. Ces sécrétions orales seront ensuite utilisées sur des plantes afin d’identifier les substances élicitrices de défense. Deus approches seront développées sur les plantes : (1) l’analyse des substances volatiles émises et (2) l’analyse fonctionnelle de production de substances de défenses non volatiles par transcriptomique (microarray) et protéomique (Dige) couplée à la spectrométrie de masse.       
Personne de contact : Frédéric FRANCIS (francis.f@fusagx.be)

10. Etude du rôle des bactéries symbiotiques de pucerons dans l’adaptation aux plantes hôtes

Descriptif du projet : L’adaptation des pucerons à leurs plantes hôtes résulte notamment de la diversité et de l’abondance de bactéries symbiotiques (ou symbiontes). En effet, des symbiontes primaires (du genre Buchnera) parfois associées à d’autres espèces secondaires (comme les Rickettsia) participent activement au métabolisme des pucerons. Afin d’identifier le rôle de ces bactéries dans la relation entre les pucerons et leurs plantes hôtes, Myzus persicae (espèce généraliste) et Acyrthosiphum pisum (spécialiste des Fabaceae) seront élevés sur des diètes artificielles incluant des antibiotiques spécifiques (afin de détruire les bactéries symbiotiques) avant de les transférer sur plusieurs plantes hôtes. La caractérisation de la présence des symbiontes suite aux traitements sera réalisée par méthodes PCR. Les performances biologiques des pucerons présentant certains types de symbiontes seront comparées afin d’observer les adaptations des aphides en fonction des espèces végétales. Une approche protéomique sur base de gels d’électrophorèse bidimensionnelle couplée à la spectrométrie de masse (Maldi-Tof et ESI-LC-MS) sera développée. La composition et la quantité des protéines produites par ces pucerons plus ou moins asymbiotiques seront déterminées suite à l’analyse des images de ces gels. L’identification des protéines impliquées dans l’adaptation à certaines plantes hôtes sera évaluée en interrogeant successivement les banques de données « pucerons » et « bactéries ».    

Personne de contact : Frédéric FRANCIS (francis.f@fusagx.be)

11. Mécanismes de défense induite chez la plante: approche protéomique des interactions plantes – insectes

Collaboration avec l’Université de Liège, Prof J. Dommès et E. De Pauw

Description du projet : Les défenses mises en œuvre par les végétaux peuvent être locales ou systémiques. Une large gamme de protéines de défense (protéines PR pour « Pathogenesis Related») peut être produite par le végétal : chitinases, glucanases, inhibiteurs de protéases…. Les processus mis en œuvre font intervenir certaines molécules clés telles que le méthyle jasmonate et des dérivés d’acides gras, l’éthylène et l’acide salicylique. Ce travail vise à évaluer la résistance aux pucerons de mutants d’Arabidopsis et de la tomate en évaluant les modifications d’expression de protéines de défense chez la plante mais aussi d’identifier les adaptations et les changements métaboliques chez les pucerons face à ces variations d’expression de protéines PR par une approche protéomique couplée à la spectrométrie de masse. Les modifications de production de molécules volatiles participant à la défense indirecte des plantes infestées de pucerons seront également entreprises par la technique de GC-MS.   

Personne de contact : Frédéric FRANCIS (francis.f@fusagx.be)

12. Etude de la biodiversité entomologique d’un milieu humide aménagé : site du Wachnet, le long du Geer à Waremme         

Description du projet : L’importance des milieux humides sur la diversité animale est indéniable. Divers aménagements ont été apportés le long d’un cours d’eau, le Geer, sur le site du Wachenet à Waremme : création d’une marre didactique, installation de tournières enherbées le long du cours d’eau, gestion d’une roselière, plantations diverses et réalisation d’un sentier écologique. Le suivi de la diversité et de l’abondance entomologique sera réalisé dans différentes stations correspondant aux aménagements précités en utilisant plusieurs types d’observations (visite in situ, tente Malaise, pièges jaunes, filet fauchoir). Des indices de diversité seront calculés et un inventaire général sera complété par une analyse spécifique de plusieurs familles entomologiques d’intérêt.  

Personne de contact : Frédéric FRANCIS (francis.f@fusagx.be)

13. Etude de la spécificité du caractère virulifère des pucerons dans les relations plantes – virus - pucerons  

Collaboration avec l’Unité de Phytopathologie de l’UCL, Prof C. Bragard

Description du projet : Les pucerons jouent un rôle important dans la transmission des maladies virales. Une grande spécificité dans la capacité à acquérir puis retransmettre un virus en particulier est observée poure de nombreuses espèces aphidiennes. L’étude de la relation entre Myzus persicae et plusieurs virus permanents (que le puceron transmet ou non) sera réalisée suivant plusieurs approches : (1) préparation de virus et acquisition par le puceron dans des diètes artificielles, (2) détection et identification des virus dans les pucerons et les plantes après infestation par les insectes (par les techniques ELISA et PCR), (3) étude des récepteurs de liaison des virus au niveau du tube digestif et des glandes salivaires de puceron. Cette dernière partie sera réalisée sur base de tests compétitifs notamment avec différentes lectines (présentant différentes affinités aux récepteurs sucrés) et par méthodes électrophorétiques (1D et 2D) suivies de transfert sur membrane et immuno-détection en utilisant des anticorps spécifiques de virus.    
Personne de contact : Frédéric FRANCIS (francis.f@fusagx.be)
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